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L A M B E R T (EDOUARD) 

Châlons 1854-57. 

Notre dist ingué camarade Edouard L a m b e r t , 
ingénieur m é c a n i c i e n , officier du Mérite agr icole , 
s'est éteint à Bar-sur-Aube, le 2 février , à la suite 
d'une longue et cruel le maladie . 

Né à Troyes le 6 août 1837, Lambert fait de bonnes 
études préparatoires au col lège de cet te v i l le . A sa 
sortie de l 'Ecole , il y revient, et entre à la maison 
Emmanuel Buxtorf, pour s 'occuper de la construct ion 
des métiers de b o n n e t e r i e . 

Deux ans plus tard, il passe à la construct ion des 
machines agr icoles , c o m m e contremaître aux a te ­
l iers Protte de Vendeuvre . 

Il entre après chez M. Harter a îné , cons t ruc teur 
de machines agricoles à Colombey-les-deux-Églises , 
devient son gendre et son ingénieur , transporte les 
atel iers à Bar-sur-Aube, puis lui succède en 1884. 

Depuis plusieurs a n n é e s , Lambert avait développé 
ses ate l iers , et , outre les machines agr icoles , il 
instal lait ou transformait beaucoup de moulins . 

Très intel l igent , d'une activité infatigable, obtenant 
des récompenses à presque tous les concours , notre 
Camarade était avantageusement connu des cul t iva­
teurs de la région, qui , souvent , avaient recours à 
son expérience et à ses conse i l s . 
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A ses obsèques assistait une foule considérable , 
composée tant de ses concitoyens que d' industriels 
et de cultivateurs venus de tous les points de la 
région. 

Sur sa tombe, M. Petit , maire de Bar-sur-Aube, a 
retracé les services qu'il avait rendus à cette ville 
comme consei l ler munic ipa l , comme industriel et 
comme capitaine des sapeurs-pompiers. 

Ensui te , M. Marchand, contremaître dans ses 
atel iers , a dit un dernier adieu au nom du person­
nel et des ouvriers , rappelant la vie active de leur 
patron et surtout ses efforts dévoués et persévérants 
pour assurer leur b ien-être . 

Notre Camarade était veuf depuis 1883; il laisse 
un fils un ique , son élève et successeur , qui suivra 
cer ta inement son exemple . 

Puissent les nombreux témoignages qui lui ont 
été prodigués être un adoucissement à sa douleur ! 

A . R o B I Q U E T , 

(Châl.l864-67.) 


